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Construire l’avenir de l’humanité — la noble tâche 
d’œuvrer au développement de la prochaine 
génération 
Exposé présenté par Eddie Law 
Département d’étude de la SGI du Canada 

 
Bonjour à tous, bienvenu à notre baladodiffusion pour le mois de février. Le mois dernier, 
nous avons étudié l’exposé du président Ikeda : Le bouddhisme du soleil, lumière du 
monde - Une boussole qui nous guide vers une vie débordante de joie et de fierté. Ce 
mois-ci, nous allons étudier le prochain épisode qui se concentre sur le développement 
d’individus capables et en particulier sur celui du Groupe de l’avenir.    
 
Le président Ikeda débute son exposé en parlant des paroles de la chanson « Les 
porte-étendards de la justice ». Il composa les paroles de cette chanson en juillet 1978, 
dans la préfecture d’Okayama, durant une période où la Soka Gakkai se heurtait à des 
obstacles redoutables [issus du premier conflit avec le clergé]. Sensei dit à quelques 
pratiquants du Groupe de l’avenir : « Promettez-moi de devenir des personnes qui 
s’engagent en faveur de la justice, qui recherchent les défis et qui les surmontent. Je vous 
observerai attentivement afin de voir si vous réussissez à relever ces défis. » Ces jeunes 
sont devenus de remarquables responsables dans le mouvement de kosen rufu et dans la 
société. 
 
En juillet 2010, Sensei procéda à une révision des paroles, et la nouvelle mouture fut 
alors adoptée comme chanson du Groupe de l’avenir. Les Groupes des hommes, des 
femmes et de la jeunesse favorisent le développement des membres du Groupe de 
l’avenir en chantant leur chanson avec eux. Œuvrer au développement de personnes 
capables permettra de garantir un essor durable à notre organisation.  
 
Dans cet exposé, Sensei se penche sur deux extraits des écrits de Nichiren Daishonin et 
réaffirme les points essentiels à l’épanouissement de successeurs. Le premier extrait 
provient de l’écrit de Nichiren « La réalité ultime de tous les phénomènes » :  
 

À la Cérémonie dans les Air, quand les bouddhas et bodhisattvas des dix 
directions se sont rassemblés, les deux bouddhas, Shakyamuni et 
Maints-Trésors, ont fait un signe de tête pour montrer leur consentement. Ils 
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avaient tout simplement décidé de perpétuer la Loi pendant l’époque de sa fin. 
Le Bouddha Maints-Trésors avait offert au Bouddha Shakyamuni une place à 
ses côtés et, en déroulant la bannière de Myoho-renge-kyo, les deux guides de 
toute cette multitude prirent leur décision ensemble. Comment cette décision 
pourrait-elle être en quoi que ce soit erronée? Leur but ultime, en se 
rencontrant, était d’ouvrir une Voie pour que chacun d’entre nous, êtres 
vivants, puisse atteindre la bouddhéité.1 

 
Dans cet extrait, Nichiren explique le but de la Cérémonie dans les Airs. Il commence par 
clarifier que Shakyamuni et Maints-Trésors apparaissent assis côte à côte dans la Tour 
aux trésors parce qu’« ils avaient tout simplement décidé de perpétuer la Loi pendant 
l’époque de sa fin », autrement dit le développement soutenu de kosen rufu à l’époque de 
la Fin de la Loi. Les deux bouddhas décident ensemble de permettre à tous les êtres 
vivants d’atteindre la bouddhéité. Nichiren Daishonin révéla que Nam-myoho-renge-kyo 
était l’essence du Sûtra du Lotus et la Loi fondamentale permettant à tous les êtres 
humains d’atteindre la bouddhéité; et il consacra sa vie à le propager.   
 
Le point crucial est donc de savoir qui héritera de ce grand enseignement permettant à 
tous les êtres humains de parvenir à l’illumination et qui le répandra largement. Sensei 
nous enseigne que le point de départ pour ceux qui cherchent à propager la Loi 
merveilleuse est de se dresser de leur plein gré et de s’engager, en tant que successeurs, à 
perpétuer et réaliser l’intention de Nichiren Daishonin. 
 
En 1964, le Groupe des étudiants du secondaire fut le premier groupe créé après 
l’installation de Sensei au poste de troisième président de la Soka Gakkai. Par la suite, le 
Groupe des étudiants de premier cycle du secondaire, puis celui des garçons et des filles 
furent fondés. Former et encourager les jeunes devint ainsi la plus grande priorité de la 
Soka Gakkai. 
 
Le développement survient lorsqu’on s’inspire mutuellement. Les conversations et les 
interactions entre pratiquants et amis auxquelles prennent part les membres du Groupe de 
l’avenir lors des réunions et autres activités ont un impact profond. Les jeunes apprennent 
au fil de leurs efforts pour accomplir kosen rufu, leur permettant d’ouvrir une voie pour 
avancer dans leur propre vie. C’est pourquoi nous devons créer et multiplier les occasions 
où les pratiquants du Groupe de l’avenir peuvent tisser un lien avec la Soka Gakkai, avec 
leurs compagnons de pratique [bouddhique] et avec le monde de la foi. Ces efforts 
inlassables ouvrent la voie de l’avenir pour la Soka Gakkai et pour le développement de 
                                                  
1 « La réalité ultime de tous les phénomènes », Les écrits de Nichiren, p. 389.  
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kosen rufu du centenaire de la Soka Gakkai (2030), avançant vers les cent prochaines 
années.   
 
Le deuxième extrait des écrits de Nichiren présenté dans cet exposé provient de la lettre 
intitulée « La protection des croyants d’Atsuhara ». M. Toda dit, vers la fin de sa vie : 
« Je n’ai besoin de rien d’autre; je n’aspire qu’à une seule chose : l’apparition de 
personnes capables! » 
 

Même si nous souffrons peut-être à un moment donné, en définitive, une joie 
éclatante nous attend. On pourrait comparer cela à l’exemple d’un prince 
héritier, fils unique du roi. Réfléchissez donc : comment serait-il possible qu’il 
n’accède pas au trône?2 

 
Ce passage est extrait de la lettre envoyée par Nichiren Daishonin à son jeune disciple 
Nanjo Tokimitsu, qui persévéra avec sincérité sur la voie du mentor et du disciple. 
Tokimitsu était un pratiquant modèle qui adopta les enseignements de Nichiren dès son 
plus jeune âge, comme les pratiquants actuels du Groupe de l’avenir.  
 
Tokimitsu dut subvenir aux besoins de sa famille et fit face aux oppositions et aux 
critiques en raison de sa foi dans les enseignements de Nichiren Daishonin. Il dut 
surmonter la mort soudaine de son frère cadet ainsi que la maladie grave qui l’affecta.  
 
Le Daishonin lui rappela sans cesse l’importance de développer « la foi qui permet de 
surmonter les obstacles » en lui apprenant à avoir le cœur d’un roi-lion. Ayant reçu les 
directives et les conseils du Daishonin pendant de nombreuses années et, grâce à cela, 
quand survint la persécution d’Atsuhara, Tokimitsu eut le courage de toujours garder les 
enseignements du Daishonin et de protéger loyalement ses compagnons de foi.  
 
Les paroles de Nichiren se fondent sur sa puissante conviction que, aussi difficiles que 
soient les circonstances présentes, Tokimitsu en ressortira à coup sûr vainqueur. 
 
La foi, c’est avoir un courage invincible, une conviction inébranlable, imprégnée de 
l’esprit de ne jamais abandonner. Parce que notre mission est grande, nos combats le sont 
également. Mais, en luttant avec ténacité quelles que soient les circonstances, nous 
pouvons devenir de nobles champions de la vie. 
 

                                                  
2 Traduction libre. « Sur la protection des croyants d’Atsuhara », Writings of Nichiren Daishonin, 
vol. 2 (WND- 2) (non disponible en français), p. 882. 
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Le Daishonin enseigna à Tokimitsu une brillante philosophie humaniste, une philosophie 
débordante d’espoir et source de bonheur, une philosophie qui permet de remporter la 
victoire dans la vie. Par-dessus tout, il lui enseigna qu’une foi inébranlable est le 
fondement de la pratique bouddhique.   
 
Le Daishonin écrit :  
 

Il y a aujourd’hui des personnes qui ont foi dans le Sûtra du Lotus. La foi des 
uns est comme le feu, celle des autres comme l’eau. Quand les premiers 
écoutent les enseignements, leur passion s’embrase comme le feu mais, le temps 
passant, ils ont tendance à abandonner leur foi. Avoir une foi comparable à 
l’eau signifie croire continuellement sans jamais régresser.3 

 
Persévérer dans sa pratique bouddhique avec une foi comparable à l’eau qui coule, quelle 
que soit la situation, est la voie qui conduit à la bouddhéité. 
 
Lorsque Tokimitsu tomba malade, Nichiren Daishonin lui affirma que, parce qu’il avait 
approfondi sa foi et qu’il était assuré d’atteindre la bouddhéité, cette maladie était une 
tentative des fonctions démoniaques de lui faire obstacle.  
 
Le Daishonin luttait lui-même à ce moment-là contre la maladie. Le Daishonin ne cessa 
d’enseigner à Tokimitsu à développer son courage en s’appuyant sur la foi. Il lui apprit 
aussi à avoir la conviction inébranlable qu’il pouvait transformer dans un sens positif 
toutes les difficultés et les souffrances, autrement dit changer le poison en remède, et 
devenir heureux.  
 
Sensei cite M. Toda : « Qu’est-ce qui est le plus nécessaire dans la vie et dans le monde 
de la foi ? C’est la conviction. Nous devons accorder la plus grande valeur à la conviction 
absolue de Nichiren. » 
 
Il déclara aussi : « Notre pratique bouddhique requiert de la patience. Grâce à la foi, tout 
évoluera en définitive dans le sens du bonheur. "Jamais les prières ne restent sans 
réponse" et nous pouvons surmonter tous les problèmes et toutes les souffrances. » 
 
Kosen rufu est un mouvement qui vise à permettre à chacun d’accomplir sa révolution 
humaine, de parvenir au bonheur et d’aider les autres à faire de même. C’est un défi 
noble et gigantesque, qui consiste à transformer le destin de l’humanité. Si nous pouvons 

                                                  
3 Les écrits de Nichiren, p. 539. 
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sincèrement transmettre ce message à nos pratiquants du Groupe de l’avenir, ils en 
viendront assurément à apprécier la noble mission de la Soka Gakkai.  
 
La première étape dans nos efforts pour former des successeurs est de montrer, par nos 
actions, notre engagement à réaliser notre vœu pour kosen rufu et d’en faire part aux 
jeunes. La religion peut être une force régénératrice pour l’humanité. 
 
Le bouddhisme se fonde essentiellement sur les personnes. La Loi nécessite des 
personnes qui l’adoptent, la propagent et manifestent son pouvoir. Les jeunes qui 
adoptent la Loi merveilleuse et qui l’enseignent aux autres ont une importance cruciale.   

 
La Soka Gakkai est une académie d’éducation humaniste qui se consacre à former des 
citoyens du monde. Le bouddhisme de la révolution humaine a le pouvoir d’élever l’état 
de vie de l’humanité. C’est une source d’espoir et d’inspiration qui permettra de bâtir un 
monde où tous les êtres humains pourront vivre dans la dignité. 
 
Pour finir, j’aimerais partager l’encouragement que Sensei présentât lors de la 44ième 
réunion des responsables du siège de la Soka Gakkai le 18 novembre 2019 : 
 
J'espère que vous avancerez ardemment dans votre pratique bouddhique avec la 
conviction que nous progressons, année après année, sur la longue et éternelle marche 
vers kosen rufu. Ensemble, allons de l'avant avec joie et gaité, avec l'esprit Soka Gakkai 
afin de combattre, avancer et gagner sans faute, quelle que soit la situation. 

 
Notre longue marche durera 10 000 ans et plus (Sensei utilise la longue marche de Chine 
des années 30 comme illustration des luttes à venir). La route sera longue. 

 
C'est pourquoi j'appelle les jeunes à se développer le plus possible, car je leur confierai le 
21ième siècle. Le Groupe de la jeunesse est ma priorité. Je souhaite les former et les 
amener à se développer pleinement. Mon souhait est qu'ils réalisent magnifiquement nos 
objectifs. 

 
J'espère que nous ferons tous ce vœu et agirons afin de permettre à chaque individu de 
réaliser sa révolution humaine et qu’il réalise le bonheur pour lui-même et pour les 
autres. 

 
Je vous remercie. 


